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Rétrovision : chroniques du canton de Briey, 
l’après-Grande Guerre et les Années Vingt  
“ Chapitre 1 : la Délivrance, l’heure du bilan” - Deuxième partie  

** 
      Nous poursuivons la présentation d’événements interressants la vie quotidienne des habitants du 
pays de Briey et de la vallée de l’Orne, au cours des années qui suivent la fin de la Grande Guerre. 
Sans aucune prétention d’exhaustivité, ces traces d’histoire ont été glanées dans les pages souvent 
jaunies et parfois lacunaires- de “L’Est Républicain”, de “L’Éclair de l’Est”, du “Bulletin de Meurthe-
et-Moselle” et du “Journal des Sinistrés”, pendant quelques années, ou encore dans l’hebdomadaire 
“L’Avenir de la Vallée de l’Orne” à partir de février 1924. 

 

Novembre-décembre 1918, vers la fin du cauchemar (suite) 
     

 
 
 

Toussaint 1918 à Auboué, la retraite des Autrichiens se dirigeant vers Metz (dessin original de G. Mayot, in “Chroniques 
Joviciennes ” n° 41/42/43, année 2008, pages 132 à 169).  
 

    Au cours de la première décade du mois de novembre, la presse régionale évoque le recul en 
désordre des troupes du Kaiser et la victoire prochaine des armées alliées. Le “Bulletin de Meurthe-et-
Moselle” du 10 novembre 1918 poursuit la publication de nouvelles concernant les réfugiés ainsi que 
la suite du témoignage d’un Briotin anonyme qui relate la vie sous l’occupation dans la sous-
préfecture du Pays-Haut. 

 

 
 

Haut de la première page de “L’Est Républicain” paru le 6 novembre 1918. 



 
 

      

 
 

Extraits de la page 2 du “Bulletin de Meurthe-Moselle”  n° 216 du 10 novembre 1918. Nous y trouvons des habitants du 
secteur de Briey et de la vallée de l’Orne décédés loin de leur foyer. Nous retrouvons ici la trace de Camille Maujean, né à 
Richemont (Lorraine annexée) en 1882 et recensé à Jœuf dans la Grand’Rue en 1911. Son nom figure sur le Monument 
aux Morts de la ville de Jœuf, mais nous ignorions jusqu’à aujourd’hui le lieu et la date de son décès. 
Cette édition, qui paraît à la veille de la signature de l’Armistice, donne aussi quelques nouvelles concernant l’exploitation 
des mines de fer par l’occupant allemand. Le rédacteur dénonce, “La Gazette des Ardennes”, journal de propagande 
imprimé par les Allemands et diffusé dans les territoires envahis et voit comme un excellent présage le déménagement de 
l’ «immonde feuille» de l’autre côté du Rhin. 
 
 
 
Le numéro 216 du “Bulletin de Meurthe-et-Moselle” publie la suite de la correspondance d’un habitant 
de Briey, rapatrié de fraîche date de l’autre côté de la ligne de front, témoignage qui retrace les 
souffrances de la population civile pendant les 52 longs mois d’occupation allemande. Comme cela a 
déjà été indiqué, cette rubrique “Briey pendant la guerre” se poursuit dans plusieurs numéros jusqu’au 
printemps 1919. 
 
 
 
 
 



 
     

Article “Briey pendant la guerre” (troisième partie), communiqué par un Briotin anonyme au “Bulletin de Meurthe-Moselle”  
et paru dans l’édition du  10 novembre 1918. 
 
 
 
 



     Ce numéro du “Bulletin de Meurthe-et-Moselle” donne des nouvelles personnelles de familles 
réfugiées dans divers départements du Sud de la France, et met à l’honneur des héros décorés pour 
leurs faits d’arme, parmi lesquels le courageux Jovicien, Lucien Joly. 
    Une rubrique particulière publie les adresses des réfugiés civils, rentrés en France par les derniers 
convois du mois de juillet, deux autres rubriques donnent les adresses définitives de familles réfugiées 
et les noms de personnes recherchées par leurs proches. 
 

 
 

Extraits de la page 3  du “Bulletin de Meurthe-Moselle”  n° 216 du 10 novembre 1918. 
 

 
 
 

 
 



 
 

Extraits de la page 4 du “Bulletin de Meurthe-Moselle”  du  10 novembre 1918. Le dernier rapatrié de 
Jœuf est en fait le curé homécourtois Jules WARIN, libéré de captivité en Allemagne. 

 

 

            Le 12 novembre1918, “L’Est Républicain” annonce la capitulation de l’Allemagne et la 
Victoire des Alliés. Désormais l’ennemi doit évacuer tous les territoires envahis et l’Alsace-Lorraine 
annexée depuis le traité de Francfort de mai 1871. 
            Dans la vallée de l’Orne et le pays de Briey, bientôt délivrés d’un joug ayant duré 52 longs 
mois, les habitants attendent l’arrivée des valeureux Poilus... 



 

Haut de la première page de “L’Est Républicain” paru le 12 novembre 1918. 

 

    À suivre 

  


